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d� t œe:::: ore du Co:n1 cJ No.:-d.-�s� des Crou;.as Ufo lobi'-lues 

et du Comité Européen de Coordi�ation de la �ec�e�c�e U:c:c���� 

NO'!' RE COUVSRTURE • • • •  

Notre vouverlure représente le croquis montage d'une observation près de Pont­

à-�oussor. (cf, R. ou F.'n° 1) parue dans LDLN n° 191, confronté au dessin du témoin. 

On peut remarquer que le dessinateur a extrapolé le croquis réalisé par l'observateur 

lors de notre enquête, en rapprochant la vision de l'objet avec celle de SV "clas­

sique" avec force et d6tails (coupole, phares). Nous sommes ici en face d'un problème 

que l'on rencontre souvent lors d'enqu3tes : celui de la représentation graphique 

d'un phénomène inconnu. 

En effet, quand l'enqu3teur se trouve en face d'un témoin qpi ne sait dessiner, 

il a tendance à interpréter personnellement le phénomène décrit. Aussi, il est pré­

férable de �produire tel quel le croquis du témoin m3me s'il est hésitant et mala­

droit, plut�t que d'extraroler des formes et détails précis et tomber ainsi dans la 

subjectivité. Ici, nous retrouvons la SV extrate��estre type comme le mythe nous 

la présente (un sondage · · 
le phénomène sous la fo. 

al montre que la grar najorité des 

d'un disque avec cou�ole, hublots et 

gens se représente 

phares). 

Restons donc très prudents dans notre recherche1 et, dessinateurs, réfreinez 

votre imagination!! 

DERNIERES NOUVELLES • • • •  

Le GPUN étant une déléfation régionale du CUFOS (Dr Hlnek), DOUa nous devons 

d'informer nos collègues des suites données A"l'affaire J.-L. Brochard". 

En effet, après avoir contacté K. Brochard suite aux articles parus dans diverses 

revues ufologiques mettant en cause et en accusation sa représentativité légale du 

CUFOS pour notre paya, noua avons reçu une réponse de sa part. 

Il justifie sa bonne toi en divulgant une photocopie de documenta signés par 

le Dr Hynek qui sont tr�s explicites sur ses intentions de collaborer avec la France 

par l'intermédiaire d'une délégation du CUFOS représentée par K. Brochard • • •  

Les deux parties ont été . entenduea, chacun en tirera sa propre conclusion, et 

qu elle qu'elle soit, on pourra co nstater qu'avec des qurellee aussi déplorables, 

il nous reste encore un très long chemin à !ai re pour devenir crédibles envers le 

monde scientifique. 
-1 -
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Che::-� .:1.1:1..>, le cp:.;:: YOL<S prtisente ses :neille· .. rs VOClU po�= l'a.r.:-.Je 1?SC. De:; 

nos équipes locales puis unis dans de..:; èornités ré�ona� co==.e le 
f""' o :.· f"' T .. 

........ _..) .... 

ou dans des assemblées plus vastes comme le CECctU. Les contac:s se cr8ent en�re l8s 

grou}es plus en plus solides et durabl�s. Essayor.s pou� cette anr.�e �ui naÎé de 

concrJtiser nos efforts par des actions plut8t que par des discussions et d e� d�cJt�. 
Ce que 4 6rQUyes (CLEU, Groupe 5255, CVLB�� et G?UN) on réalisé en co�mun sur le 

NE de la France et sur le Luxembourg, d'autres peuvent le faire dans leur ré6�on 
propre. 

Nou� sommes assez nombreux maintenant. pour réaliser un travail sérieux pr1s en 

considération par les scientifiques (G�AN) et air.si pouvoir apport_er au putlic une 
informa ti on objective sur la question • .. • 

Trop de charlatans (écrivains de mauvaise SF, sectes et autres contact�s) 

parlent pour nous. La presse et le public connai.>sent"mieux le "raélien" du coin 

que le groupe de recherche local. Nous devons faire cesser ce paradoxe et seu�es 

nos actions concertées le pourront. 

Bien amicalement 

GPUN 

Nous tenons à remercier ici les revues consoeurs qui 1. Jnt de la 

putlicité. Il faut néanmoins leur signaler que pour des raison� techniques et 

financières notre bulletin n'est distribué qu'en service de presse aux groupes 

ufologiques et ne fait l'objet d'aucun abonnement ni vente. 

1 

' • 
OVNI dana fe Haut�Rhl�· éR • i j� i(9 � � ; . �· · _MULHOUSE. - 1'r'Oia Jeune� eeaa de Jtou1bcb (Ha� Rhin) affirment a'IO.Ir vu • ww 10ucoupe volante . • , '· · dimanche, peu avant J b. 

· · · • 
· • • · 

� troia Jeunet aen• racontent qu'Ile rentraient d'un bal. · en vo•.ture. lonqu'ila ont aperçu au JoiD • une w,. au.ur · oran•" •. . . . . , 

L'en,in. P�ilent-U., • tenait •l une tr.m.m. de: ·· 
m•trea • et rea.embla.lt l • u ne aulette retourn4e haute de 1.80 L: environ, qu.i occupait toute la larpur dela �"f? h • • 

soucoupe, pounwvent a. jeunet pna 1•ea • appro · 
c:Me !alternent, .t cela a .w pour noua le dtbu& d'une peur �ruq� . . • 

Pu.ia l'encûl a clapuu. Mna 1ai11er 'auèun. tnoe •. ' . .".· . . - .. ... ·---�· � 0... . - ' .,: ·0 ---=-· ...;_· �-..J 

��------------� ;;: ' 
�-
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- � .ce _ _  e:1: p�v:--.� :ia Be:-tr3.nd :.:obeu.:;� a ::-.ayu au;:::-.:s ,..e _a pre.:;::;e SJ=�c.: .... __ w � 

�� ie.; u:·o:o;;:-ue:;, l'acco;:eil ..:tu'il méritait. Veil� un l1v-:-e �taJ.: com�e U..'1t' �o�:.:- ..:��·1 
�� :h;.se et �cl�i:-:u1t !es r3;:>t-ort.; d'O�;: d'un ..;our entièremen� nouveau. :::t c::.r -'1 

: ' ;, .i::t�r .:ie son cvuplet acbiratif devant ta.'"lt .ie clart,; et de ;�cision Jan::; l 
ù��.:.>nstration. ��me ..U:né :Jichel, qui a dû en voir d'autres, n'a-t-il p3.s senti "l-' 
sol se dérober sous ses pieds" à la lecture de cette approche en tiè l'emen t nouvel_e 
du pro�lè�e ? �o: aussi, �ais uniqu�ment tant que j'ai étJ sous l'influe:1ce :e l� 
lac:�::-e; l'auteur est maitre dans l'art de faire parta6er ses r�es. 

Résumons, Bertrand �eheust, il n'a pas dté le seul d'ailleurs, se rend corn��� 
que tout ce qui est décrit en matière d'O�I l'a d�jà éta dans la science-fic�lo� 
des débuts du genre, disons, jusqu'à l'entre-deux �a::-res comrris. Aid� en ce: a p�::­
le savoir quasi encyclopJd.ique de son ami Pierre Versins, éminent spécialiste de ce 
genre li� téraire, il réussit à établir tout au long de son li Y:-e des paral lèle s sut­
prenants entra des rapports OVNI et des textes depuis lon0temps oubliés d'auteurs 
souvent inconnus du public. Il exclu d'ailleurs totalement l'hypo t bise que le té�oin 
aurait pu monter un canular en s'inspirant de ces écrits de S.?., seul un spécialiste 
pouvant en avoir connaissance et la situation du témoin interdisa•t cette éventualité 
{âge, niveau d'alph�bétisationr langue, etc.). 

La seule possibilité vraisemblable à laquelle il se trouve confronté au bout 
de son étude, c'est que les deux évènements� le récit de SF et le récit d'apparition 
OVNI soient indUits par une cause unique (!?), c'est cela précisément qui dérobe le 
sol sous les pieds. 

Je croisy quant à moi, que Monsieur �eheust a été très (TRES) influencé dans 
le cheminement de cette confrvntation SF-OVNI par son aoi Pierre Versins qui, il 
le précise bien, du fait que tout ce que l'on raconte en matière d'OVNI lui rappelle 
de vieux souvenirs de SF, rigole bien derrière sa moustache si on essaye de le 
convaincre de la réalité du phénomène. 

C'est, à mon avis, un a priori inconsciemment renforcé par un prétexte rlb�u­
reusement indéfendable objectivement. Ce qui ne devrait pas échapper à un spécia­
liste comme Versins c'est qu'en matière de SF, surtout ai on ne considère celle-ci 
que comme ce qu'elle est, c'est-à-dire une branche du fantastique, prdtendre l'inverse 
c'est querelle de chapelleJ en SF donc, te»t a été décrit qui soit descriptible par 
l'homme d u  XXe siècle, et cela change tout! 

a) La forme des OVNI est celle des engins de la SF. Objection votre honneur! 
C'est celle de certaines parmi les milliers d'autres souvent très différentes décrites. 
Les formes les plus souvent d6critea sont celles obtenues par rotation autour d'un 
axe de symétrie ou de deux. On a alors une lentille, un cigare (qui n'est qu'une 
lentille plus épaisse que large!) et une sphère, vol�es particulièrement adaptJs à 
se déplacer dans un fluide, abstraction faite de toute nécessité de sustentation 
d'origine aérodynamique. Je vois mal où il faut s'ébahir de les retrouver en ufolo-
gie et en SF! •• • D'autant plus que les deux sources divergent quand aborde les 
détailsJ 

b) Les petite occupants l grosse tAte. Ils turent une tarte A la crème de la 
science-fiction aveo au d6part le statut de grand savant mais fou, puis, surtout, 
celui de l'ho�e du futur au cerveau hyper-développé et au corps atrophié par inu­
tilisation. A noter qu'ils sont plus souvent d�rits malingres que petits mais bien 
portants! On ee figurait A l'époque que le développement de l'intelligence impli­
quait celui du volume cérébral. 

Effectivement, on a décrit dea occupants A grosse tite maie seulement cela, 
sans le corrolaire de chétivité omniprésent eD SF et surtout OD N1Â PAS observé 
tout le bestiaire de quincaillerie imaginé par les auteurs de SF qui ont vraiment 
passé en revue tout oe qu'il était possible d'imaginer, dea plu• repoussants assem­
blages zoomorphes aux 3tree minéraux, gazeux, purement électroniques etc�, etc. j'en 
passe et des meilleurs. Ce fait n�.eemole pas intriguer Yraiement Meheuet ni enta­
mer la "foi" de Versins. 

o) l'accusation d'anUropocentrisme. Je ne prétends pae avoir le millièm. de 
1• . 

experience U de Pierre Versins mais j'aime ce genre. J'attends enc•re de lire 
un récit qui ne soit pas anthropocentrique. L'BO�E NE PEUT BIEB IMAGINER D'Atr!'RE, 
donc, NE PEUT NON PLUS RIEN DECRIRE qui ne le soit paaii C'est vraiment le plus 
bidon dea reprochee car ai un tait n'a absolument rien d'anthropocentrique d'essence, 
l'homme qui en sera témoin ne pourra le décrire, mime en essayant d•3tre objectif à 
l'extrême, qu'en termes anthropocentriques. Comment pourrait-il en ltre autrement? 
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�v:.: :��z probabl�m�n: :ou� autre cto�e que ce ;ue �eus so�=es capabl�s �e �éc�i��. 
�··'Cl "'lnt::-, comprendre et IL XE POU?.RA PAS :::N BTS AUT!i.::�ùiT :ar.i que notre n� ve.<t1l '"' ' ·1 · · l' ..,.,u ..... - Tn'='- .... -s c-::.: �"::<.!r.;:::on ne 3e ser:�. pas a eve JUt:!'1,Ud a • • •  r..- • � � o� ..._ ....... . 

En at tendan-+.:, même en ::e creusa."'! t la t� te, nous ne feron� -ll:e ;!e l' ;:J� thro �vcer.­
:r� s;z;do � ou XOUS N.S VEli?.ONS (donc déc rirons) que de l'antbro�c.entrisme. 

) L'impossible coïncidence dans le temps SF10VXI à l'éc.c�lle de l'Univ-;!'s. 
Jacques Vallée a démontré que le phénor:tène OVNI aurai t �robableo::ent toujour::; e:o .. ::.:ê 
et reçu une explicati on admissible pour la culture de chaque époque, je trou,:e cene 
e�;.lico.tion très per spi cace . 

L'explication actuel_e en astronaute extraterrestre et les récits de SF sur le 
�ê�e thème n 'ayan t pu 3tre im abin és que par la même cul�ure, c'est la non-co:nclJe�ce 
dans le temps qui serait extraordinaire! 

La descripti on di :'féren te des o bjets de la vague de la fin du XlXe siècle peut 
fort

_
bien proc.;der de la même cause, car que reste-t-il comme témoignage de p:-emière 

main de cette époque? Quand on mesure la difficulté qu'ont les témoins de déc=ire 
. . . 

prec1sement ce qu ' ils ont été en gén?.ral mal observé et reten u, s'ils l'ont parfaite-
men� vu, il ne faut pas s'ét onn er outre-mesure de la diffJrence de représentat�on 
graphique qui pourrait 3tre faite de phénomènes ri0�ur eusem en t identiques mais obser­
v�s par deux civilisations d if férentes . 

PHENOMENE L�INEUX OU OBJET :UTERISL 
SE LIVRANT A DES EVOLUTIONS A.BSOLt:'..:ENT ANORMALES 

Ta!OIN 
INTERPRETANT SELON SA CULTURE; 

EN TE�E DE VAISSEAU AERI&V OU SPATIAL 

ENQUETEUR INTERPRETANT SELON SA CULTURE 
LES DIRES DU TEMOINS 

Une fois là, l"'objet" peut avoir dea formes très différentes selon qu'on 
ne connaît que la Bible ou qu'on a lu Robur le Conquérant, la Ouerre des �ondes ou 
qu'on vit à l'ère d'Apoilo et de Rencontre du )e Type. Ainsi, "l'observation de Tin­
tin" (LDLN de mars 19), ai on la dissèque, -porte bea"coup moins d'eau, au moulin 
de la thèse développée dans le livre, que svn auteur veut bieh le dire/croire . 

Il est question d'un "avion" extraordinaire, bora, pour un auteur de l'entre-è.eu.x 
guerres, quels sont les moyens posai bles pour randre son "avion" extraordinaire a 
- un avion fait du bruit, le sien sera silenoieu.r 
- un avion (et aucun autre aéronef l l'époque!) ne peut décoller l la verticale (en 

chandelle), le aien le feraJ 
- pour accrottre la c8té mystérieux/merveilleux • • •  et éviter d'avoir l faire dea 

descriptions d6licates, la belle idée de cacher tout cela derrière des lumières1 
- corume tout cela ne peut fonctionner qu'en mettant en oeuvre dea "radiations" mys­

térieuses, l'herbe eat bien entendue grillée après le départ. 
On ne peut guère aller plus loin, m8me en 1979, ai l'on veut d6crire un engin 

perceptible aux sena limités de l'homme et on ne p ourr a pas relater grand chose de 
plus d'une observation réelle d'un objet/engin (?) ae déplaçant silencieusement 
sans utiliser de plans porteurs mais très lumineux. 

S'il fait tout autre chose, qui noua soit incompréhensible, le raconterons-nous? 
D'où, d'ailleurs, à mon avis, le danger de sondages comme celui de l'opération 
"Kagonia" en cours. Danger de faire dire ce que 1' on voudra à 1 'analyse des cas 
"imaginés" par les cobayes. 
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de du fri+ des remarques préc�d9ntes, ils 
Car, n'en doutons pa:a 

�
e

l�:���t:illon �o.�pa:atif sorti des obs�rv�tions 
ne différeront pas du tou; 

d 8 but mais peu '3 au..-< nt pense). 
"réelles" (sauf ceux fait sciemment �s c 

té da.ns ce livres sont réfutables un 

Je pense donc que les arguments presen 8 
1 

par un et qu'il n'apporte rien de nouveau. Do�ase. 

J.C. BEGLAIS 

------------------------------------ · - •· · • . • •·r------------------------------------------------------------------------
,.. . . 

e;:e.T R.�P\J�L\<::._?,\� 

Thiau.court 
0 • 1 r" • • -=1-. 0�- c;)Q - €1:)\T,oN roNT-�-ho.;� 

A Thiaucourt, un ciel 
· aecueillani pour les -OVNI 
Jean Knnuf a recueilli le témoignage de ceux qui ont ru .•. 

. 
D�s milli�rs d'homm�s a!!;rm�nt avoir obs�:-vé dans 

lM cieux d� tous les continentS. au-dessus èe toutes les 
mers, et pa:-io:;; meme au sol. d'ansol;�es ob)eU 
C<immur.érr.ent appf.'!es • 0\-:"il •. S'a,tt-il de phtnoméo­
n�s lumineux 0:.1 as:ro:1or.::::;t;es rr.:.l mte:p>re!és. d'en· 
ems spatiaux ou de ;:ro:o: ·-,-. •ecrets envoyes par les 
c:randes puassan.::es. d'ai 'ns 0:.1 cie mystlfica-
•· ' . . 
.. ons. 

S'â r;it-il, au contr . a r.:astlql!u �:�seaux 
ë5e l'espace, ctlc3oles cie 1= '"lances moutes. et venus 
de ce:; rr.ondes lv!.ntatns a.:-:.: :·;.:;;ronomte mo<!erne :-te 
nie pas qu'i!s p�issent èu-e ha:>:tés? En ua mot. ces 

La plupart dt �s obs4!rvationt -·ayant _s:u t•.e oi:tc:e:.iemtnt 
port�s � la co:tr.l:Ha!lct des 
ltrVICCS de !t::tè .. r:T\trlt tt 
«nco:e rr.ol!ls O'J o--::)::c:. proba­
bleml!nt pr.r c;atn:é d·J n�:c·;lt et 
du ducrtd:t1 ù �!: assez c.ul!:cùt 
de rfç'!rto:,r:�:- .�1 p ..... �:.o�tr.tt 
ay,nt •�� o:;s�l"·�s 01ns tt c1d 
tiUIUCOU."tOIS c'O'J:-t;�.! Il y en 1 
«U tt ce;tJ:ns tr'éme or.t eu ..iet 
rtpercus�1or.s a'J � �1."\ 'l ':O!'ianu­
mts L�!t::-.J::,;:-:l:.=x !')c<:a: sts. 
dans ce iCnre ce �ecnerc:tts. 
Nous a<·o:�s re:rou"e que.ques 
�mOinS Ay;lr.: \'U Ct> ChGSU 
anormal-s. :T\:.:s r.e�x-cJ ont 
rxpnm� le d;.!r dt! r;,:oe: ra::o­
n,yc·.at. C est !eur dro:t. e: r:o:.�s nt 
les c::croru <!:ne que �ar lew-s 
tn:tlil.l�s. 

Des boules rcug�; 
dena 1� ciel • 

. O'ap�s ,..{. A. P. eH objf'ts 
ava:tnt la ta•L:e 1pra�:tte d'u."\e 
ora:tit ter.ue i bc:.1 d< :>ru. !11e0 
qu'tr.Ul�� par Ct <;·� ;.i IVI.lt Y\1, 
Ir :emom n'y at:.&.;na pu �lue 
d'tmponance r: Cl! r. est q.Je 
quelques JOUrs p.:.u ure. en Lisant 
oaru i' prrne !e recit èr �!u. 
Jltt.n penonnet &,''l:tt a�rçu W1 
pt.en:!Tlene ao>c • .l:-:-.t:tl to-tnu­
que. c�ns dJtr.::e-:t� rt,tons dt 
fr,nce. qu'LIst c:tc:.:ia a parler dt 
::t c;u'Li. avatt vu • !tt am:s. 

tin mols plwltnd. vers 19!130, 
c't1t une 7!-uauccurtotse qu1 
aperçoit ur.e �c!':.t brr-!1eusa 
tra,·ersd � cttl. cïoo.�ut t:l est. et 
t::!urquer bru•c;cer.:cnl � anele • 
dro1t. ven le nore.. 

O'apru erna personn' J'ob)tt avut la U.IÎ.:t 11!-�Utnte d'ur.a 
p1�t de S ce:t:lrr.u �r.ue � bou� dt b:u et ae �tplaça1: a la ntc-na 
d'un a \'lOn. dans \l1l IÙtnce tol&L 

.. 

t apparitions 1nee!sant�s son��lles des !a:ts co� ­
ar:odL."1S s::r lesquels on s· est · m�pris C'J c�t . 

ca:-actère çancitose et peu!�tre re::out.a!:>!e � 
prtsent. en di-o!t cie àècla!'at:o:-�! -:or.t:-ad:-:to::e; � 
\'Oulate�t C·�iir.tùvt>�. !a • t?ta:lle des 0\':'\I • cc:::.��� ::e 
faire r:..;�. le prODl�:'!'�, C�.Je ce n�UVt>l.!e� c!:.se:"".·o::;�:;� :"'! 

· c·ss·--· a" a o ·-. ""t•- r·s·· �"'"" .. 1 ' � ..... .-t'e -on�·- e .. ,. � ,_: •· ······-·� .... .. . . - �!'- "'(,;"" .. ç--,. •• -c . ..... \,.;..a. .. . a .f? ..... 
une .tr.>!S;ë.."1Ce l.r."•t�te. ••.c.:.re p�u� C()rr.!:':;.ane a e:.!c 
aussi cc.l�'-' ses heu!"':s ce e:c-trl! a•n.s ce ao:-:1�1r:e e; o:en 
que peu Écru::es C!t: :e·.J:- :cr:.p. de ncrnb:-eu·< phè::o::-:�­
nes Ln!o!Jtes ont é:� ob!:c:"·.:s da.--.s le c;e! t!:ia�;col!..-tOIS 
ces derrueres annees . • 

-
• . 

reYU• • L'Jm•tres dana la nwc • 

en !�pt.e!Tlb:-t !�7d: 
• Tt:r.o:.zu: �.� a. c .. 23 &I:S, 

OU\'Tier cÏ\.:s:nt a, T}'.Jtucot...'"t. 
Lltl.lll: .rr.�rt Jaulny e t  

' Thiaueourt·Rrr:-�!�·:tlle. Le 
temo1n c::c\.:.e t!l \'Oitare s:.:: la 

• 0 ::s er. c::r�uJn .:Î! 7�:�:.�co�-.� 
pour rt;c:n:rt s�;-: ::eu de t:a<':\11. 
:-.tetto . c.ei lrit�ment counrt, 
trts bc:'l::t vt�l:l:!J�. v'!n: !.;.,!), .. 
au 101 ci • 8 nt'ruas. w:-�eur ouest 
280 de (:é ,. �·e.:t;p��}ture 2.� 
dt l'NI ��mid. te e 1 -·· ûb• � :v'lt:on. tl !a11 nu;t n;:�ire. l,. 
Jur.t est eoue;.fe dt P 'JIS ur:r 
d«::-.J-ht•J�t t!l\'lron. • �f B. C. 
qu:::. le •.-:t:aie �e J�l:ny qu'Il 
Vltnt de !r1\'�ntr. rt c-:c.n:. :.l!�t 
COte ):JS�:;·:I:.I Cf'OI�ement Ce Îil 
VO reù:.nt ia 0 28 au v&llave de 
JUmmet. 

�pren:Sre sa poS::•on :r.ttt&!t 
[!!ra·:•. le tt �o;n !t r�-:-.e: � 

roc:t, U a�rc;o.t alo�� :·"'c :e: :; �= 
le SW! _�:�::.:��.: 'i'Jt:-t.:ts HO:O::l· 
des. puu ::lupa;att suo1temen: •. 

En a:len:e 
. :)a..,s aon rapport, l'tn':!·J��·Jr 

11;1n&.lt �vot.: e� .t<'tue des ::� -�­
,.�r.enu de terre dans . .! c.:.; -:-.; 
1.6bo:�:e au-<J�tus o:;<t.Jt!i e: ... : 
ltnso: �!.a:..c:t:-.er l'cb)�: .la �-P-�­
ment :•:: drs cor.t:oles d t::�e::s::t 
x :.:;:'lt:.�l.:!' ct: er:d:o.t. rr.c:; .t s 
rês...J�-:.s sc;.:-.·. :'t ,:l!lh .. 

A· r.o�r tJiolrrntnt <;u':.�:t c":.;. 
no::-:t:;e •�!,:ur.Jent s=tr.�:c;::e 
l\'lltt étê oc�e:'\·é eu m::5 -:: � 
C:ker.tl::re };7:.. Il � l':t•-:es o:.. 
maur., par �� Rc11e; .ë. :...:�:. 
dtmturar.t I.J utU d1: • 1�5 5.;: .i· 
QU!S •, !O:: d �:\Vt:"O!l ! ! k-Otrr• 

·tres de l'•:::.:o:t où �t S C. 
·�rçu c-el oc)tt. 

La prtmJtrt obser:a::co c;ut' 
ron M!';.au:! à Th·•·JCO.lrt 
depuu ces éern1eres an:tees • eu 
lle.J e:-� )1:1\:er ���$. Il e:••t 
enVlr'lr. i8 n JO. !or!�'J'u:: �abt­
unt r.>mlrqu•lt ;a!�i.ltt c:-Jvant 
d'un o·. :o:t s J ;:e:� :�:: .c J" t\":lua:tt 
l u�• ll-:.::· .. de rt:G:tl\trr.�n! t��!f 
•u·CP.s;·�s �c l• 1::-•·• .. :c L':;pçl· 
reu v�n•:: � p .. :::e d� �·;_;.ra.L.--« 
QUt:tù 1 a:;c:-:..-'"1 :.1! :.� P rl.ll 

U:'la !'p�ètt lumineuse 
p�a de Xemmu 

Anwt l �sut.eur de rLnt.erw-:. 
tJon. Ir t�r:l:l:.ll t;:erçott de·:a:-:t l:Jl 
un �r.orme s;::tr-t 1:.ar.::::�u!'!, 
immobèr. ';l?artrr:mrct � quel­
ques !Tlt!:rrs ou sol. 

' 4 M. 8 C. ;lo.:.rs-o�;t u route ur.a 
qwuer l'ot.�t d� ve<.�x. nrn"t a:.t 
sommrt de la c6te. :! s'r:teil ;e 
d�ns W1 ''1:1;,. et a· arrête. L:o::.;e: 
lt' tr<>u<·e 1lors * u or.:-1� 
dl�ctJon auà-oL!ett. i env-.ror. JS 
mtt:rs du s�l et � U."\1.' c:ftan�e C:t 
5v m dt !�.:J. d a pl ret 54 FOpre 
rs::m,ti0:-1. c·u: L!:'lt ·�t.tte 0� 
coult'J: rou;--,.c�an(• tT<"• ,,f. 
rr-.J :t.>:t r�!.>:;:;s�"lt. e .. e e.cc 
•··· ·��. d"•:'lrei -� t��.o1n. ;.:. • �J 
r.:et:es dr c:: rr•:.re. Le- C'�!1tj:.r 
tr.: :tge��::·-.:·-t flo:.L • c t��.t !:.::. 
ca>:.;.: .. �1 t..t-ê 1� r. ·a: t•:::.:·s �..: 
un,. (o.;,f!-..:r :>•rt..l.t C n: ;�.::; 
trt;·.�!ll!. !; .�,;:-;:_-,��..:! •!• � 
IT'tt: • •  t :::::.$ le ;::a y�(� n'et:a1t 
ab�clumr:t: �· o.<�·· 

ta ëer :-:.:�:-e oo�ervatso· c�:--: .Jfj 
a.t baau.:ou p çu.u re<:e:-:14! C"t -
•u Leu au �,.s <'� J�t�::e 
dem.er. t:o T�:;.:..cour.o:s. �·�. 
C.llcu!ut er. ,·c:t.....-e. 1 re-.; re.! 

•:�.:� -· .  - .... r" J .... r ... -. l· r ' .... ,.,..- •• •• - ••·� " 
C.! d• 0:<u'IC l'-' -:1 I.Jr.::.f'l.lf M Ô•'p "'! "' . ..... J, a , .... (t ... r-� -.. , ...... ""'. ·""- ..... . � .., .... 
lt :c"-ro.� .! Sc 3f!' ... ..  :at �ara •·�<'"'..Ir. 
d"'·'� è� d<.:.( a•J::es a<�?ru 
� . . .. ·· · • ·•- '·· c• r ·J' "·�· · • - ... -0- ... • • . � . ..... 
c; . .. . t> - .. . .  � , ... • "!. ..... .. - .. , •• o• . ; _ ,.. _ ... � .. . - �.-.· � · � ,.. 
+.;\., , .. r�· - · t�:r.:-:c�.ox C\J:"\ 
r: h .. ç• 'J! ��'�.ar r�tH��...,t!'ll tt 
"' .J"' � .. . . •·.-: -;: .. sa t�le. u-u -
�-· 

.. .. .. -· .. - -
-·-

,..., c- .. _ .. 

.... ;.. C'\. • 

�!ait l'a\•tntu� la plus ertraor­
dt:-.:ure a uns a::Cl.ln co�te et� 
·:�ç�t par un ::ab:tant de 
Rt!:-:-.berco!!�·lw:·�·!ld, Q :.J I , le 1� 
)a:t,·.er 19. o1 nn e:: JO. se ren­
èant * son 1ru -:e t::a·:aù 1 ett 
t.-::"":t:-t d':.,:� �:.-::l::>:r.f:.: VTL• 
�t:.� r.or1 cv C:l:r..:':liJn 

C.:·:• ;.fh.r� ,,.,. : a l't;.o::at•t, 
l ... -�:tc;> ;;:!..:n �\o-C lf's ,...�"Jnas,. 
t:":.rJ cct"la .. !foS ""' t..r. !r.�-�:e·.J: 
c; • ., . , , � rr. ��.- · ·-· .. --··to-al c• - � -,;'- ..... .. . . . ··- .. � 
;-P .. ;ne'-:r�e> t.;!G-.��·� -t) !\..: èt.t 
' ... s1.r ��IC� �vt.: : :r<:�.oe.J:r Ir 
t�:"':Oo(n;:;!t" Ct .-!. !:l C e: e!!tt'· 
tu•r i•• �le-,ts �: :·�ti..:·.��r-n'.s 
c; _ � ' '" r�ra,«r.: e·.tot.l����e:.: 
.. '-1-'J.,.oL--s • 

• _ LI t ua.� 

-5-

".l r.::u:ttn j'r \o,"C'1. � • : e -::" a 
r."' .... " !C"'- \ -- &... ';J�·r--
. .. .  

- ... � . ··.----... 

,... U •<-.rt '-' • - r •• ""' - �·- · ... � ... - .. . , . . , � .. .. ... � .... - ... 
St c.,;::aça.t. l:c> oas<e .:: :�-:· 
�-•t:.L�t t.• - a ' · � ••• ,.f •- • -· ..... -.-.;;; · � . • • '- ·-#· . ..o.J. •• ...c:' d ' • • p.us.f":.t:\ cc_ •'J� ,::, , · _-
• ..... ·' • • . c:•s ·-· . ·� ., . -.;;; .,, u "'""' .. \..,, _ ... loo. ·-··-· .. 
; J:" rae-1. 4'l!. -�.r: .. · . p c �11:t t::� U:'! nt •• �C";)tf�t" >--·�· '-n ' ' • · .. r-· ' ' J - - ..  . 

·�- . . .... ... . .. .. . .�.e ..... ... ... -: . 
paHt a <;Je': .. ,·:. r .  ' . , 
znttrn. ce I.J r •r- �-- � \ crun. f,.::-.... a:-· 

.� • � 1, - .  · t" 
d'un q ... �.c.::- ... • a•r ; _. 

mo't""'r .Jt"'' , ·-- .---. � -
C'OU!'\ <;'..!1 Ct'!.# !--=-:.s .1t • a 

Prf'"rr..J� st r- .. . �-:: ... , 
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